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Bonjour  vous savez ces masques me gonflent vraiment. D’accord de 
me protéger et protéger les autres à l’intérieur, dans les maisons. Mais 
dehors, dans la rue, je ne m’y fais pas. A chaque sortie, ces visages 
cachés me sont un choc. Visage, reflet de l’âme, a dit Cicéron : alors 
pas de visage = pas d’âme? J’ai besoin de voir les visages pour me 
sentir partie prenante de cette humanité. 

Surtout ces jours-ci où les foules courent les magasins avant 
les fêtes. Je m’imagine dans un jeu vidéo, seul vivant coloré au milieu 
de bonshommes tous pareils en carton noir, la face en papier bleu pâle.
Seigneur où es-tu dans ce monde masqué, ce monde déshumanisé 
des rues marchandes? 
Je traîne, je rêve, mais j’ai une mission urgente : Je dois trouver des 
cadeaux pour mes descendants. Le Seigneur me comble d’une famille 
très nombreuse, mais à Noël ce nombre me pèse : trouver LE cadeau 
pour chacun c’est une gajure. Avec les injonctions contradictoires que 
ça gâte l’enfant sans gâter la planète, de faire de GROS cadeaux sans 
encombrer les bagages, que ce soit précieux sans être trop cher… c’est
mission impossible, j’y arriverai jamais! « Seigneur, où es-tu ? ». 
Épuisé d’avance, j’entre au hasard dans une boutique verte, et je 
regarde les étagères. Tiens, c’est une librairie, l’intérieur est 
chaleureux. Sur certains livres y-a un post-it en forme de coeur, avec 
écrit « coup-de-coeur de Marion », ou « coup-de-coeur d’Adrien ». Je 
m’adresse à un jeune homme, Adrien d’après son badge, et son 
masque révèle ses yeux. Deux yeux noirs intenses et attentifs. Je 
commence à lui parler de l’aînée de mes petites-filles, mais il m’arrête, 
et va chercher Marion dans l’arrière-boutique, celle des coups-de-
coeur. Minuscule Marion aux yeux ridés de sourire, des yeux bleus 
pailletés flottant sur les vagues bleues du masque. Attentive, elle 
m’écoute, m’interroge sur ma Marion de 13 ans, et me suggère un 
premier livre. Notre conversation continue, entre quat’zyeux, pour 
dénicher LE livre pour Mimi, puis celui de Valou, et pour beaucoup 
d’autres. 

Et je ressors de là ma hotte pleine de bons bouquins. Ma mission 
impossible n’est pas finie, mais cette étape m’a regonflé. Surtout j’ai vu 
que le Seigneur se cache dans les yeux des gens. Alors, en marchant 
dans les rues mouillées je guette les yeux de ceux que je croise, leurs 
beaux yeux mis en valeur par ces merveilleux masques, et j’y lis la joie 
de préparer une fête pour ceux qu’ils aiment.   


